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IrimScieNce

Des chiffres et des noeuds

II n'y a pas de Prix Nobel pour les
mathematiciens. Mais il existe

une distinction tout aussi prestigi-
euse: les Medailles Fields, attribuees
tous les quatre ans lors d'un grand
congres mondial de mathematiques.
Le demier s'est tenu ä Kyoto (Japon)
en 1990; le prochain se deroulera en
aoüt ä Zurich. Tous les passionnes de
chiffres du monde seront presents, et,
parmi eux, figurera Vaughan Jones,
medaille remarque de Kyoto et
professeur ä l'Universite de Berkeley
(Californie, USA).

Depuis les antipodes
En fait, le Prof. Jones n'aura pas

ä faire un long trajet pour se rendre ä

Zurich, car il est dejä en Suisse
depuis aoüt 1993: avec l'aide du
Fonds national, il est invite pour une
annee ä l'Universite de Geneve oü il
s'adonne ä la recherche fondamen-
tale. «Travailler avec d'autres cher-
cheurs constitue une stimulation
irremplagable», avoue le scientifique
devant son bureau encombre. «D'au-
tant que les maths ont l'avantage
d'etre un langage universel: nous
pouvonS facilement dialoguer entre

personnes issues de cultures tres
differentes!»

Le Prof. Jones parle en tout cas

parfaitement le fran9ais. Car ce n'est
pas son premier sejour dans notre
pays. Natif de Nouvelle-Zelande - et
done tres eloigne des autres univer-
sites de la planete - il s'est rendu en
Suisse en 1974 grace ä une bourse
de la Confederation accördee pour
deux ans. II voulait accomplir une
these de physique theorique ä

Geneve aupres du Prof. Jauch.
Malheureusement, le Prof. Jauch
deceda peu apres son arrivee. Le
Neo-Zelandais opta alors pour les

mathematiques...
Pendant son doctorat, Vaughan

Jones devint assistant; il demeura au
total six ans dans l'universite gene-
voise, avant de partir pour Los
Angeles en 1980. Avec lui, il em-
mena un souvenir precieux: son
epouse, une Americaine rencontree
dans les Alpes lors d'un camp de ski
organise ä 1'intention des etudiants
etrangers.

Le Prof. Jones a dejä marque
l'histoire des mathematiques: son
nom est associe ä un polynome per-
mettant de decrire les noeuds que fait
une corde bouclee sur elle-meme.
«C'est simple ä comprendre!» expli-
que-t-il en retirant le lacet de sa
chaussure droite. II l'entortille en
produisant un enchevetrement de
boucles laches, puis en noue les deux
bouts avant de demander: «Ce lacet
peut-il produire une simple boucle?
ou forme-t-il des croisements impossibles

ä defaire?»
Amusement pour marin desoeu-

vre? Pas du tout! Ce lacet est un objet

particuliere-
ment interessant du point
de vi|$ des maths. Et ce type de

Probleme a occupe les esprits
pendant plus d'un siecle, avant que
Vaughan Jones ne decouvre une me-
thode pour decrire comment une
corde est nouee (voir encadre), ac-
querant du meme coup une
reputation internationale.

Le «polynome de Jones» ne se

limite pas aux cordes: il sert par
exemple ä comprendre comment
l'ADN se replique. «Cette tres lon-
gue molecule enchevetree dans le

noyau de chacune de nos cellules
n'est en effet rien d'autre qu'un lacet
tortueux!» conclut le mathematicien
en rattachant sa chaussure... rF

t6-3t5+ 6t4-8t3 + 10t2- 11t1+ 10 - 8t + 5t2-2t3+ t4

Complique
ce noeud

Voici un «noeud mathema-
tique», autrement dit une
corde bouclee sur elle-meme.
Peut-on demeler cette corde
pour obtenir une simple
boucle? Ou va-t-il necessaire-
ment rester des croisements?
Et combien?
Le «polynome de Jones»
permet de decrire les enche-
vetrements du noeud, et -
dans la plupart des cas - de
calculer le nombre minimum
de croisements que la corde
peut faire.
Dans cet exemple, il est
impossible de manipuler la
corde pour obtenir moins de
dix croisements.
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